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Le tome II, du 3e dimanche du Carême à la Saint Pierre, paraîtra 
en janvier 1920, même prix que le tome 1er. Le tome III, de la Saint 
Pierre à VA vent paraîtra en avril 1920, même prix que le tome 1er.

BULLETIN SOCIAL

FAITS ET ŒUVRES

LA FRANC» A TAIT PM BON TAS

Ceux qui avaient gardé comme nous le ferme espoir de voir la 
France faire un bon pas dpns la voie de la paix sociale, aux élec­
tions d’après-guerre, ont été doublement heureux de constater, au 
lendemain du 16 novembre, la défaite écrasante des partis d’ex­
trême-gauche. Le parti radical-socialiste,— le parti des Cail- 
laux, des Malvy, des Augagneur, des Sarrail et des Lafferre (an­
cien grand-maître de la franc-maçonnerie française), — et le 
parti socialiste,— le parti des Renaudel, des Mayéras, des Lon­
guet, des Chaumet et des Brizon,— gisent par terre, décapités. 
Ces deux partis, où se sont toujours recrutés les plus féroces enne­
mis de la religion et les plus dangereux traîtres à la patrie, ont 
perdu 119 sièges. Le peuple français a donc entendu l’appel éner­
gique de Clémencc&u : “Au premier rang de ceux qui ne veulent 
pas d’accord,— avait déclaré le premier-ministre, à Strasbourg, 
deux semaines avant l’élection,— figurent les bolchevicks à visage 
découvert qui ne cachent point leur intention d’installer, sur les 
ruines du régime républicain, la sanglante dictature de l'anarchie. 
Ceux-là vraiment, nous n’avons rien à leur dire. Entre eux et 
nous, c’est une question de force, puisqu’en réclamant la liberté 
pour eux-mêmes, ils prétendent nous imposer une dictature d’ab­
solutisme par un système d’exécrables attentats où s’exhale le 
délire de férocité qui distingue si remarquablement les serfs mal 
émancipés de Russie. A nous de montrer que leur agression ne 
nous trouvera pas sans défense. L’union des bons Français suffi­
ra pour opposer un infranchissable rempart à la sauvagerie.” Et 
le vote des bons Français a écrasé les chefs du bolchevisme. 
Voilà un succès dont il faut remercier, avant tout, le Christ qui 
aime les Francs. Il nous paraît évident que la main protectrice 
de Dieu est toujours étendue sur la France.

Mais à qui sont allées ces voix nombreuses que les révolu­
tionnaires ont perdues P Les agences ne nous ont fait connaître 
malheureusement qu’un très petit nombre des 327 nouveaui 
députés de la Chambre française. Parmi les réélus, on note le 
rusé et dangereux Briand, l’ancien éteignoir Viviani, qui parait
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